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Contrôle prudence 
~ A la croisée du hasard ~ 

8 min – 2 femmes 
 

Si vous jouez ce texte, soyez sympa, déclarez-le à la SACD* 
 
 
Conducteur : Non, c’est pas vrai, les flics… Et bien sûr, c’est pour ma pomme… Oui, oui, 
j’ai compris, je ne suis pas idiot, je me gare… Oui, j’ouvre ma vitre… 
Policier : Gendarmerie Nationale, bonjour. 
Conducteur : Bonjour, écoutez, non, franchement, je ne crois pas avoir roulé trop vite, vous 
savez, je regardais bien le compteur, je faisais attention, j’ai mis le clignotant et j’ai bien 
marqué le stop, franchement, je ne pense pas avoir commis une infraction, je peux me 
tromper, bien sûr, hein, je ne remets absolument pas en doute vos compétences ou capacités, 
mais franchement, non, je ne comprends pas, bonne vitesse, tout… 
Policier : Calmez-vous, monsieur, ça n’a rien à voir. 
Conducteur : Ah ! Bon ! Ah ! Boooooon… Non, parce que je ne comprenais pas, la vitesse, 
le clignotant, le temps d’arrêt, j’avais tout respecté. 
Policier : Oui, oui, ce n’est pas pour ça que je vous arrête, c’est 
Conducteur : Ah. Contrôle de routine, c’est ça ? Je peux souffler dans le ballon, ça ne me fait 
pas peur, vous savez, je n’ai pas bu, je rentre chez moi, je sors du boulot, tout bien, rien bu 
depuis avant-hier au moins. Même pas : on peut remonter jusqu’au week-end. 
Policier : Oui, très bien, mais non, non, ce n’est pas pour ça que je vous arrête, c’est 
Conducteur : Juste les papiers ? Ah ! Mais je suis en règle, ne vous en faites pas, j’ai tout, 
attendez, je vous sors, le permis, l’assurance, le gilet, regardez, il est là, avec le triangle et j’ai 
même l’éthylotest, il est… Il devrait être là, pourtant… 
Policier : Monsieur. Monsieur, s’il vous plaît, ce n’est pas pour ça que je vous arrête. 
Conducteur : Ah ! Bon ? Ben c’est pour quoi alors ? 
Policier : C’est ce que j’essaye de vous dire. C’est juste pour vous signaler que vous ne 
pouvez pas emprunter cette route. Elle a été bloquée. 
Conducteur : Ah ! Bon ? Ah ! Boooooon… Ah ! D’accord ! Et moi qui croyais, ohoho, j’ai 
dû vous paraître bizarre, alors… 
Policier : Pas plus que ça. Nous faisons souvent cet effet là… 
Conducteur : Oui, bien sûr, je comprends. Ah ! Bon, alors, la route est bloquée… 
Policier : Oui. 
Conducteur : C’est que ça ne m’arrange pas trop, ça… Parce que je suis à trois minutes de 
chez moi, là… 
Policier : Oui, mais c’est bloqué. 
Conducteur : Oui, oui, je comprends… Non, ben je vais faire un détour de vingt minutes 
pour passer de l’autre côté, alors… 
Policier : Merci de votre compréhension. 
Conducteur : Mais alors, je veux dire… Elle est bloquée… Bloquée ? 
Policier : C’est ça oui. Bloquée. 
Conducteur : Non, mais par bloquée, vous entendez… Complètement ? 
Policier : Oui. Bloquée, en somme. 
Conducteur : Il n’y a pas même un petit espace pour passer une petite voiture ? 
Policier : Non, elle est bloquée. Petite voiture, vélo ou gros camion, la route est bloquée. 
Conducteur : Oui, oui, bien sûr, je comprends… Bon, ça ne m’arrange pas mais si c’est 
bloqué, hein… Vous êtes sûr ? Oui, non, bien sûr que vous êtes sûr, pardon. Excusez-moi, j’y 
vais. 
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Policier : Bonne journée. 
Conducteur : Excusez-moi… Je me demandais, comme ça… Elle est bloquée pour quoi, 
exactement ? 
Policier : Pardon ? 
Conducteur : La route… 
Policier : Oui. 
Conducteur : Elle est bloquée. 
Policier : Oui. 
Conducteur : Pour quoi ? 
Policier : Eh ! Bien… 
Conducteur : Un enterrement ? Une star ? Un politicien ! 
Policier : Non, non, elle… 
Conducteur : Ça a un rapport avec l’usine de produits chimique ? 
Policier : Hein ? Euh… Pourquoi voudriez-vous que… 
Conducteur : Non, parce que ça, c’est ce qui fait peur dans le coin. Un problème et ce serait 
la panique. 
Policier : Nous voulons justement éviter la panique. Je veux dire qu’il n’y a pas lieu de 
paniquer, monsieur. 
Conducteur : Bien sûr. Vous nous le diriez s’il y avait un problème… 
Policier : Nous sommes là pour protéger les citoyens, monsieur. 
Conducteur : Je comprends… Mais alors, le blocage… Parce que là, finalement, il n’y a que 
l’usine entre ici et mon village… 
Policier : Bien. Si vous voulez bien rebrousser chemin, je ne voudrais pas qu’il y ait un 
bouchon ici… 
Conducteur : Je comprends, je comprends, bien sûr, j’y vais. Vous nous le diriez s’il y a un 
problème… 
Policier : Nous vous dirions tout ce qu’il y a d’autorisé à dire. Bonne journée. 
Conducteur : Pareillement. Dîtes, excusez-moi… Vous ne trouvez pas qu’il y a une odeur 
bizarre ? 
Policier : Une ? 
Conducteur : Odeur bizarre… 
Policier : C’est… C’est peut-être votre voiture ? Il faudrait peut-être la faire réviser… 
Conducteur : Bien sûr, vous devez avoir raison, ma voiture… 
Policier : Voilà, bonne journée. 
Conducteur : Oui, bonne journée. En même temps, faire le détour, ça va m’éviter une sacrée 
saucée ! 
Policier : Pardon ? 
Conducteur : Non, parce que le temps semble se couvrir, là, en face… Voyez ! C’est tout 
noir ! 
Policier : Oui, en effet… Peut-être, oui, un orage, vous avez sûrement raison. 
Conducteur : Ce n’est pas de bol, c’est vachement localisé… 
Policier : Localisé ? 
Conducteur : Non, l’orage, je veux dire… On dirait qu’il est pile poil au dessus de l’usine. 
Celle de produits chimiques. 
Policier : Je… Je ne sais pas. Je sais qu’elle est par là, mais où exactement… 
Conducteur : Faudrait pas que la foudre tombe dessus, hein ? Ce ne serait pas de bol… 
Policier : Effectivement. Bien. Une bonne journée à vous. 
Conducteur : De même. Dîtes, excusez-moi !  
Policier : Oui… 
Conducteur : Vous ne le trouvez pas bizarre, cet orage ? 
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Policier : Bizarre ? 
Conducteur : On dirait plus que c’est de la fumée qui monte qu’un orage qui arrive… 
Policier : C’est… C’est sûrement une illusion d’optique… 
Conducteur : Vous croyez ? 
Policier : Je ne sais pas, oui, je… Je pense… 
Conducteur : Vous ne me mentiriez pas ? 
Policier : Bon, écoutez, moi, je vous arrête pour vous signaler que la route est bloquée et qu’il 
faut faire demi-tour. Maintenant, si vous tenez vraiment à ce qu’on inspecte votre voiture… 
Conducteur : Non, non ! Non, non, non, j’ai déjà bien assez abusé de votre temps, je pars, je 
pars, voilà, bonne journée et merci à vous ! 
Policier : Bonne journée… 
Conducteur : Voilà… Clignotant… Je suis parti… Mon téléphone ! Ah ! Raccourci… 
Décroche ! Allô, chérie ? Non, je ne peux pas parler plus fort, j’ai les flics dans le rétro, si je 
me fais choper avec le portable au volant… Ecoute ! Je suis là dans vingt minutes ! En 
attendant, ferme toutes les fenêtres et prépare une valise avec l’essentiel ! J’arrive !!! 
 
* Pour plus de détails sur la déclaration à la SACD, rendez-vous sur mon site  
http://ericbeauvillain.free.fr 
 


